
Histoire des maths

Lorsqu’un élève rencontre une écriture

telle que : , il est de bon ton

qu’il évoque le nom de Chasles*.

Mais, qu’enseignait Chasles ?

Divers témoignages rapportent que, dès

1840, ce géomètre usait de segments rec-

tilignes orientés. Toutefois, ce n’est qu’en

1860 qu’il publia son « Traité de géomé-

trie supérieure ».

Ouvrons ce livre.

Il est toujours tentant de mettre à la dispo-

sition des élèves, lorsqu’on le peut, les

textes écrits qui sont comme des actes de

naissance des notions dont il est fait

usage. Mais cela ne doit pas se faire sans

précautions. L’exemple qui suit incite à la

prudence, semble-t-il.
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APMEP - PLOT n° 15 27

En relation avec Chasles

Henry Plane

* Michel Chasles
(Epernon 1793 –
Paris 1880) domina,
en son temps, le
domaine de la géo-
métrie. Il fut mem-
bre d’une vingtaine
d’Académies des
Sciences à travers
le monde.

Il s’agit bien ici de segments

et non de mesures.
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On aura remarqué que, en ce qui concerne

le signe « — », il en est fait usage aussi

bien pour retrancher ( — O’O) que pour

désigner le changement de sens

(O’a = — aO’).

Dans le second corollaire c’est la diffé-

rence qu’il signifie, sans conteste.

On ne peut nier que, dans ce texte, les

symboles +, —, o remplissent allègrement

plusieurs rôles et que les mots segment,

longueur et distance interfèrent de même.

Il apparaît, donc, que ce ne saurait être

sans précautions et sans accompagnement

de l’enseignant qu’il convienne de mettre

un nouvel utilisateur de la relation dite de

Chasles en présence du texte du dit

Chasles.

Si une somme de segments est un seg-

ment, qu’est-ce que le segment noté o ?

Notons également que la « compensa-

tion » algébrique s’applique naturelle-

ment aux segments !

Un premier problème : le changement

d’origine avec lequel intervient la notion

de distance. Est-elle avec ou sans signe ?


